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Migrants : six affirmations vérifiées en chiffres
Depuis septembre 2015.11mmigration est au cœur des conversations. et avec
elle, toutes les idées reçues que le thème véhicule. Nous avons décrypté six
affirmations couramment entendues, avec des spécialistes de l'UCL,de
l'Université de Kinshasa, et de Myria, centre fédéral sur les migrations.
Pour nous, ils les ont objectivées en chiffres. Marie-Laure MATHOT
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' Université catholique

de Louvain (UCL) or-
ganise un cycle de

conférences appelé Re-
gards croisés, accessibles à

tous, autour de la question
des migrations.
Avant chacune d'elle,

L'Avenir interroge les té-
moins et spécialistes qui
interviendront sur chacun
des thèmes abordés.
Ce vendredi 25 novem-

bre, la deuxième confé-
rence fait l'état des lieux
des trajectoires migratoi-
res à travers le monde. Le
rendez-vous est donné à
14 h, à l'auditoire Montes-
quieu 02 à Louvain-la-
Neuve .•
>WIIW.uclOLlvain.bei77061 9.htm 1

U « Cetteannée, il y a encore plus de migrants ))

39000
39000 demandes

introduites en 2015

Sophie Vause, chercheuse
au Centre de recherche

en démographie de l'DCl et
collaboratrice chez Myria, re
connaît que l'année 2015 a
connu un pic important d'ar-
rivées de demandeurs d'asile
avec 39000 demandes intro·
duites.
" Chaque mois à partir d'avril

2015, un nouveau record mensuel était enregistré,
atteignant 6 830 demandeurs en septembre. »
lvlaîs cette augmentation soudaine s'est ac-

compagnée d'une diminution tout aussi im-
portante et brutale." Enjuin 2016, l 075 person-
nes ont introduit une première demande d'asile. »
Et d'ajoutcr qu'en 2000, 46 000 personnes

avaient introduit une première demande
d'asile. leurs origines étaient variées. Ils ve-

naient des Balkans (Albanie,
Yougoslavie, Kosovo), de la
région des grands lacs (RDC,
Rwanda) et des pays d'Eu
rape de l'Est (Russie, Bulga-
rie, Ukraine, Roumanie ...).
« En 2015, le contexte est très

différent: à peine r5 nationalité.,
représenlent85 % de l'ensemble
des demandes d'asile» avec en

tête les Irakiens, les Syriens et les Afghans.
Frédéric Docquier de l'Institut de recherches

économiques et sociales de l'UeL relativise au
regard des chiffres mondiaux. « En pourcentage
de la population mondiale, l'immigration est restée
stable depuis les années 1960 (autour dr p %).
Par contre, dans les pays riches, la proportion
moyenne d'individus nés à l'étranger est passée de
4.5 % en 1960 à II % en 2010. ».

9 « Ils migrent à sens unique,
du sud vers le nord )

En Belgique, la grande ma-
jorité des immigrés vien-

nent de pays européens.
« Les citoyens de l'UE 28 repré-
sentent 60 % des immigra-
tions en 2015, explique So-
phie Vause. Les 5 principaux
pays d'origine des immigrants
étrangers sonl européens avec
en tête (depuis 2014) la Rouma·
nie (II % du total des immi·
grations étrangères). Suit en-
suite, la France (r l %), les Pays Bas (8 %), la Pologne (5 %) et l'Ttalie
(5 %). Le Maroc(l'" pays hors VE du dassemenl} n'arrive qu'en 6' posi·
tion, représentant 4 % de l'ensemble des immigrations en Belgique en
2015. »
Au cours de ces vingt dernières années, les flux migratoires ont

beaucoup changé en Belgique. « Panni ceux·ci, on note entre autres,
une augmentation substantielle des immigrations en provenance des
nouveaux États membres de l'UE, une diminution importante et récente
des immigrations marocaines et turques, et enfin, une augmentation ré-
cente des immigrations en provenance d'Asie occidentale », ajoute So
phie Vause.
Quant aux migrants originaires du sud, Frédéric Docquier a

constaté que leur choix de destination avait changé: ils se tour-
nent plus vers les pays du nord qu'auparavant mai, la migration
reste principalement sud-sud. « L'émigration sud-nord concerne une
minorité de natifi du sud. Ceci dit, comme le sud est 6fois plus peuplé que
le nom, une petite augmentation de l'émigration du sud engendre des
effets plus important.' au nord. » •

Les citDyens de
l'UE-2B

représentent

60 0/0
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U « Lesmigrants sont pauvres et sous-qualifiés ))
« Cesont les personnes qui ont un
niveau d'instruction élevé qui ont le plus
de chances de migrer vers les pays
riches ». Bruno SCHOUMAKER

Dans les pays pauvres,
« ce sont les personnes qui

ont un niveau d'instruc-
tion élevé qui ont le plus de
chances de migrer vers les
pays riches », explique
Bruno Schoumaker du
Centrc dc rcchcrchc cn démographic dc
l'UCL « Plus les pays sont pauvres, plus la pro-
babilité de migrer d'une personne édl/quée est
forte », ajoute j<"édéric Docquier.
Bernard Mumpasi Lututala, de l'Université

de Kinshasa, spécialiste en démographie
prend l'exemple des migrants RD Congo-
lais. « Les migrants qui vont vers les pays du
Nord ne viennent pas des familles pauvres, en
tout cas pas tous. Déjà, pour être capables de
payer les billets d'avion, ces migrants doivent
disposer de revenus substantiels. Ils les obtien-
nent grâce à des épargnes sur plusieurs années,
des revenus de parents, et même de la vente de

certains biens tels que les parcelles ou les mai-
sons. ;.>
La conséquence, c'est la fuite des cerveaux.
« l'our nous, ces migrants privent leurs pays
d'origine des ressources nécessaires pour leur dé-
veloppement et constituent une perte pour les
pays qui, péniblement auront contribué à leur
formation professionnelle et intellectuelle », ex-
plique Bernard Mumpasi Lututala.
Et d'ajouter que, bien souvent, une fois ar

rivés en Belgique, les qualifications de ces
RD Congolais ne sont pas valorisées. « Des
porteurs d'un diplôme de licence, par exemple,
font le ménage ou la vigile. » •

9« Migrant et demandeur
d'asile, c'est pareil ))

130000
immigrations légales
enregistrées en 2015

O uelqu'un qui arrive sur
le sol belge pour tra-

.•• vailler ou étudier, c'est
aussi un migrant. Un de-
mandeur d'asile, quant à lui,
migre pour trouver refuge
chez nous car il risque d'être
persécuté dam son pays
d'origine du fait de sa race,
dc sa rcligion, dc sa nationa-
lité, de sun appartenance à un certain groupe social uu de ses opi-
nions politiques. « On parle beaucoup des migrants clandestins mais
ils ne représentent pas la majorité des migrants », fait remarquer
Bruno Schoumaker.
Un propos confirmé dans les chiffres récoltés par Sophie Vause :
« Avec plus de 130 000 immigrations légales enregistrées en
2015, lesflux d'asile ne représentent qu'une partie seulement des mouve-
ments migratoires (~9000) qui arrivent chaque année en Belgique.
L'asilene représentedoncqu'unefacette parmi tant d'autres de la migra
tion.» •

liJ« Ils renvoient l'argent
européen dans leur pays ))

5clon les données récol-
tées par Bernard Mum-

pasi Lututala, c'est bien le
cas mais à trop petite échelle
puur vraiment contribuer
au développement de leur
pays: les montants envoyés
annuellement et en
moyenne par les migrants
ne dépassent pas les 422 dol-
lars US, ceux qui sont Eu-
rope 2]8 dollars US... Autre
ment dit, 2T euros par mois.« Jlfaut doneçe demander si cemontant
suffit pour développer lepays. Il est vrai qu'il s'agit d'une contribution
importante pour subvenir aux besoins de survie de lafamille, mais cela
couvre à peine, et encore, la satisfaction des besoins vitaux (manger,
boire,scolariser les enfants, etc.).Les donnéesde 1HAFEau Sénégal indi-
quenl que lesfonds envoyés sont surlout utiliséspour la cons/melion des
logements, et très peu pour des investissements productift." •

Les montants
envoyés

annuellement et en
moyeQnB par les

migrants

21
euros par mois

l:J « On va être de plus en plus
confronté au problème ))

Et ce cliché-là n'en est pas vraiment un. Sans avoir de boule de
cristal, Frédéric Ducquier s'attend à ce que la pression migra-

toire soit plus forte ill'avenir. « Selon toute vraisemblance, le ratio
démographique entre l'Aftique et l'Europe va être multiplié par 3
ou 4 dans le XXI' siècle.» Autrement dit, il Yaura trois fois
plus de population en Afrique qu'en Europe à la fin de ce siècle.
Conséquence: il y aura plus de monde au sud et donc plus de

migrants même si les inégaliLés de revenu venaient à baisser
légèrement, ou si la Chine s'ouvrait à l'immigration africaine.
« La gestion des flux migratoires restera plus que vraisemblable-
mel1l une thématique majeure des prochaines décennies. » On n'a
donc pas fini d'entendre parler de migration .•

« Selon toute vraisemblance, le ratio
démographique entre l'Afrique et
l'Europe va être multiplié par 3 ou 4
dans le XXle siècle.» Frédéric DO(QUIER
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